
Georges et Marguerite Meunier
Instituteurs de village en Eure et Loir

Georges Meunier (1882-1928)
fut instituteur public titulaire
et secrétaire de mairie
pendant dix ans et demi à
Ouerre, de janvier 1909 à
juillet 1919. Mobilisé lors
de la Guerre de 1914-18, il
fut remplacé par sa femme
Marguerite Meunier (1887-
1972). 

Georges Meunier est né le 27 mars 1882 à Rouen où
son  père  Constant  Meunier  (1840-1917)  originaire  de
Maintenon,  employé  à  la  Compagnie  des  Chemins  de
Fer de l’Ouest,  s’était  installé.  Élève surdoué à l’école
primaire  de  Nogent-le-Roi,  Georges  Meunier  suit  le
cours complémentaire supérieur de l’École Chantegrain
à Maintenon. En juin 1897, à l’âge de 15 ans, il réussit le
concours  d’entrée  à  l’École  Normale  d’Instituteurs  de
Chartres  avec  dispense  d’âge.  Il  en  sort  à  18  ans  en
juillet 1900, classé 5e de sa promotion sur 40 élèves. 

Il est d’abord instituteur stagiaire à Gallardon avant
de devenir  en octobre 1904 Instituteur Titulaire de la
classe unique de Saint-Chéron des Champs, minuscule
village  de  130  habitants.  Le  même  mois,  Georges
Meunier épouse Marguerite Haincourt âgée de 17 ans,
fille  d’un  coiffeur  chapelier  de  Maintenon.  Tous  les
rapports  d’inspection  conservés  aux  archives  de
Chartres font honneur à ses qualités  intellectuelles  et
humaines comme à son caractère social. Il obtient une
promotion en devenant Instituteur Titulaire à Ouerre le
1er janvier 1909. Ce parcours brillant et prometteur est

assombri par la mobilisation générale du 1er août 1914. Georges Meunier est envoyé au
front et c’est sa femme qui le remplace au pied levé comme institutrice et secrétaire de
mairie. En décembre 1914, il  a les pieds gelés dans les tranchées. En février 1915, il  est
blessé à la bataille des Éparges et doit subir une opération chirurgicale. Il est ensuite affecté
au service auxiliaire de l’Armée en raison de son état de santé avant d’être placé en sursis
d’appel en septembre 1917. Il revient à Ouerre et reprend alors son poste d’instituteur en

Âgé de 17 ans en deuxième année 
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temps  de  guerre  avec  une  conscience  professionnelle  exemplaire.  Mais  il  est  considé-
rablement diminué physiquement, notamment par les séquelles de ses pieds gelés. 

En  septembre  1919,  Georges  Meunier  est  muté  à  Bailleau-sous-Gallardon.  Il  y  finira
douloureusement sa vie dans l’exercice de ses fonctions, le 5 décembre 1928 à l’âge de
46 ans. Il faisait encore sa classe, cinq jours avant sa mort. Un rapport d’inspection du 23
mars 1928 témoigne : “M. Meunier assure son service avec le plus de régularité possible ;
son état de santé continue d’être pour lui une cause de souffrance et de préoccupations”. Sa
veuve Marguerite Meunier tiendra durant sept mois
l’intérim  de  sa  classe  de  Bailleau-sous-Gallardon,
jusqu’à la fin de l’année scolaire en juillet 1929. Elle
sera  ensuite  titularisée  et  nommée  institutrice  à
Germainville en octobre 1929. Elle assurera son rôle
d’enseignante  durant  treize  années  jusqu’à  sa
retraite en septembre 1942 mais restera secrétaire
de  mairie  à  Germainville  et  à  La  Chapelle-
Forainvilliers jusqu’en 1952.

Jean-Pierre Meunier

Cet article complète celui intitulé “Instituteur avant la
Grande Guerre”, paru dans le bulletin municipal de Ouerre
en janvier 2011.

Dessin au lavis de l’École de Ouerre, réalisé par Georges Meunier durant son hospitalisation en février 1915


